
 

Homélie du premier dimanche du temps de Carême 
Année liturgique « B » 

 
« Se convertir et croire à l’évangile pour lutter contre la tentation » 

Gn. 9, 8-15 ; 1P. 3, 18-19 ; Mc. 1, 12-15 
 

Préambule : 
 

Bien-aimés, peuple de DIEU, bon début de Carême à tous. Le temps du Carême constitue les 
quarante jours passés au désert par JESUS et tenté par le tentateur appelé le diable. Nous 
sommes appelés par notre mère Eglise à accompagner JESUS dans ces moments difficiles qu’il a 
passé au désert. Ainsi, notre vie, la vie du chrétien constitue aujourd’hui une vie de tentation. 
Les tentations sont diverses : matérielles, physiques, morales, politiques, spirituelles. Nous 
sommes appelés à vaincre les signes du tentateur par le respect de l’alliance donnée aux 
hommes par DIEU. Nous avons deux symboles d’alliance. Dans l’Ancien Testament, l’ancienne 
alliance est symbolisée par « l’arc-en-ciel ». Dans le Nouveau Testament, la nouvelle alliance est 
symbolisée par « JESUS CHRIST », fils de DIEU. Comment les hommes ont vécu et vivent encore 
les alliances de DIEU leur créateur ? 

 
I-DIEU N’A CESSE D’AIMER LES HOMMES MALGRE LE DELUGE 
 
La figure de Noé, le signe de l’eau et JESUS, apparaissent dans la liturgie de ce dimanche comme 
les témoins des alliances que DIEU établit avec toutes les créatures. L’alliance ne concerne pas 
seulement les hommes, elle concerne tous les êtres vivants. Elle consiste à travers les symboles 
à rétablir le lien entre le créateur et sa créature, telle que nous pouvons lire dans la première 
lecture. L’alliance dit l’union du ciel et de la terre, du divin et de l’humanité. Ces deux entités se 
retrouvent en la personne de JESUS dans les évangiles. Une telle alliance suppose un passage, 
une pâque que le déluge a fait vivre de manière conséquente. 
 
- Le symbolisme de l’eau dans l’alliance révèle un élément annonciateur dans le processus de 

la marche du peuple, sa pâque ou l’accomplissement de la volonté de DIEU. Noé et les siens 
ont été sauvés à travers les eaux. Cet événement était une figure annonciatrice du baptême 
qui nous sauve aujourd’hui et nous permet de marcher vers l’alliance de DIEU. L’alliance de 
DIEU avec Noé est une image de notre propre baptême : Par lui nous sommes unis et sauvés 
en JESUS CHRIST, nous dit saint Pierre apôtre dans la deuxième lecture. Il est bon 
d’entendre saint Pierre nous rappeler que notre baptême n’est pas un geste magique, de 
pure tradition ou nous purifie une fois de tout péché. Le baptême catholique est un 
engagement pris envers DIEU ; nous devons donc le ratifier chaque jour, librement et 
loyalement. Il est un engagement à vivre comme JESUS, c'est-à-dire, en faisant passer 
l’alliance, l’amour de DIEU et de nos frères avant tout autre chose. 

 
- Se baptiser dans l’Eglise catholique, c’est confirmer que nous acceptons de vivre un amour 

coûteux qui réclame un renoncement à nous-mêmes. 
- Nous affirmons par notre baptême que la vie nouvelle de JESUS ressuscité ne peut envahir 

notre existence que si nous abandonnons tout égoïsme. Bref, le baptême catholique est un 
processus que le récipiendaire s’engage à respecter.  

- Alors que dans les Eglises protestantes, le baptême est l’acte d’accomplissement de la 
conversion de celui qui le reçoit. C’est pourquoi il doit être grand, conscient pour professer 
sa foi. 



 
II-COMMENT JESUS A VAINCU LE TENTATEUR ? 
 
Cette question nous taraude la mémoire. Quand nous sommes dans les moments difficiles de la 
vie. JESUS a vaincu le tentateur par la parole de son père DIEU qui est au ciel. Les chrétiens 
vivent aussi dans cette espérance de vaincre le tentateur en attendant le jour où DIEU lui-même 
viendrait prendre en main la lutte des hommes contre le mal, où il manifestera son règne. Telle 
est la bonne nouvelle que JESUS annonce : Les temps sont accomplis.  
 
- Ce temps accompli, c’est le temps où DIEU se mêle aux hommes de l’humanité pour que 

l’amour ait le dernier mot sur le tentateur vivant sur la terre. 
 
- L’heure du « règne de DIEU est là ». Avant de montrer cet amour de DIEU à l’action dans la 

vie de JESUS, le libérateur, saint Marc dans l’évangile nous présente les signes de la victoire 
prochaine : en JESUS, notre frère, l’homme a vaincu le tentateur par la parole du père et vit 
dans un univers réconcilié, en paix avec les bêtes sauvages, en communion avec DIEU dont 
les anges viennent le servir. 

 
Frères et sœurs en JESUS CHRIST, le carême se repose sur trois piliers : La prière, le jeûne et 
l’aumône. 
Nous sommes interpelés au début du carême à prendre des résolutions. Essayons de bien 
préciser les orientations que nous allons prendre personnellement, en famille, en équipe, en 
fraternité, au travail pour nous aider à y être fidèles.  
Nous devons être conscients d’être témoins de JESUS CHRIST partout où nous appellent nos 
responsabilités, c'est-à-dire à la maison, au travail, au bureau, dans nos loisirs. 
Nous devons être conscients du poids du péché du monde sur les hommes : les peuples 
opprimés, la fascination de l’argent et du pouvoir, la souffrance des malades, des handicapés, 
des laissés pour compte de la société, l’analphabétisme. 
 
Nous sommes appelés à faire comme 
exercice spirituel à participer aux 
conférences de carême dans nos églises 
du doyenné. 
Puisse le Seigneur nous accompagner sur 
le chemin du carême. 
 
Amen ! 
 

Père Jean-Pascal NGALEU 


